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JANN PASLER

La République, la musique et
fe citoyen, 1071-1914 Traduit de
l'américain par Johann F Wei
Guedj Gallimard,68opp,25€

Œuvre d'une
^musicologue
f américaine, ce
I gros livre érudit
Is'efforce de
i croiser l'histoire
; politique et celle
de la musique
au début de la

III6 République. Une thèse forte
le soutient. Soucieux d'insuffler
un esprit et une identité collec-
tive à la nation, les républicains
auraient fait de la musique un
des vecteurs privilégiés du vi-
vre-ensemble et consenti «des
efforts considérables pour encan
rager la pratique musicale».
L'auteur rappelle à cet effet
l'importance des chants révolu-
tionnaires comme la Mar-
seillaise ou le Chant du départ,
destinés tant à tremper les
énergies viriles qu'à faire vibrer
le pays à l'unisson. Elle retrace
la création d'institutions
comme les orphéons ou les so-
ciétés chorales, les concerts
Pasdeloup ou Lamoureux, sou-
ligne la présence d'orchestres
dans les kiosques, les grands
magasins ou les expositions
universelles. Si le tableau d'en-
semble est très documenté, s'il
insiste avec raison sur le projet
de démocratisation musicale
mis en œuvre par les républi-
cains (et leur désir de contrer
les flonflons jugés vulgaires du
cafe-concert), il peine davan-
tage à convaincre de la contri-
bution de l'Opéra ou de compo-
siteurs comme Delibes,
Saint-Saëns ou Debussy à la
consolidation «de la conscience
politique française». O.K.


